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M’SILA

Les travailleurs d’Algal-Plus
lancent un cri de détresse   

«Une situation insuppor-
table financièrement pour les
familles surtout après avoir
été saignées lors de trois évé-
néments qui nécessitent
beaucoup de dépenses, à
savoir le mois sacré du Rama-
dan, la fête de l’Aïd et enfin la
rentrée scolaire», selon le
communiqué de la LADDH. 

Ces familles, dans le
dénuement total, sont igno-
rées par les pouvoirs publics
qui font la sourde oreille aux
revendications de ces tra-
vailleurs grévistes. 

A rappeler que les tra-
vailleurs d’Algal-Plus qui ont
déclenché ce mouvement de
grève, le mois de mai dernier

(voir le Soir d’Algérie du 31
mai dernier) en vue d’attirer
l’attention des autorités sur la
manière de privatisation de
leur unité, estiment qu’elle a
été bradée à 30 milliards de
centimes, alors que la valeur
du terrain foncier seulement
s’élève à 38 milliards cen-
times sans parler de son actif
industriel qui ne doit pas être
cédé à moins de 220 milliards

de centimes, selon une esti-
mation administrative faite en
2006, l’année de la vente de
l’usine delphinarium de M’sila.

Ces grévistes dénoncent la
non-application par les pou-
voirs publics des dispositions
de la loi de finances complé-
mentaire 2010, notamment
son article 76 qui stipule : «la
récupération des actifs des
entreprises privatisées dans

le cas où il est établi le non-
respect des engagements
souscrits de la convention de
privatisation», écrit le bureau
de la LADDH de M’sila dans
sa requête expédiée au prési-
dent de la République pour
intervenir en urgence afin de
désigner une commission
d’enquête et mettre terme à
cette situation, surtout après
le deuxième mouvement de
grève de la faim enclenché
par quatre travailleurs le 11
septembre  2011 à proximité
de la Maison de la presse de
M’sila.

A rappeler que la première
grève de la faim entamée en
juin par 11 travailleurs a duré
10 jours avant d’être interrom-
pue par une promesse de l’ar-
rivée d’une commission d’en-
quête faite à l’époque par les
responsables. En vain. 

Les membres de ce
bureau implorent les organi-
sations syndicales et les
bureaux des droits de l’hom-
me de soutenir ces tra-
vailleurs et leur familles qui
endurent une situation très
difficile.

A. Laïdi

Un homme, la quarantaine, a été pris en fla-
grant délit de vol dans une étable par des habi-
tants à Labiod Medjadja, située à 10 km au nord-
est du chef-lieu de wilaya. Selon le propriétaire
de l’étable, le malfaiteur s’apprêtait à voler des
moutons ainsi qu’un engin agricole. 

Le voleur a été conduit à la brigade de la
Gendarmerie nationale de la même commune. Il
sera présenté au parquet pour vol qualifié. Rap-
pelons que l'individu faisait l'objet de recherches
par les services sécurité suite à de multiples
plaintes .

Zakarya Mahfoud

Les nouveaux types de
voleurs bravent tous les dan-
gers pour arriver à extraire
une bobine de cuivre qui
coûte 15 000 DA.

Pas moins de neuf trans-
formateurs, a-t-on appris
auprès de la cellule de com-
munication de la Distribution
de l’électricité et du gaz de
Blida, ont été arrachés de
leurs supports pour la prise de
cette pièce «précieuse».       

Pour le faire descendre à
terre, les malfaiteurs, nous dit-
on, utilisent une corde qu’ils
attachent au transformateur
accroché au poteau électrique

sur lequel passent des câbles
de 30 000 volts. L’opération se
déroule alors que l’appareil
est sous tension.

Une fois à terre, ils arra-
chent la bobine avant de dis-
paître dans la nature, laissant
un grand nombre d’abonnés
dans le noir.

Ce sont notamment les
transformateurs situés dans
les exploitations agricoles et
les forages d’eau de Bouinan
et de Hebli qui sont visés,
nous fait-on savoir.

A noter que le transforma-
teur électrique coûte 50 mil-
lions de centimes. Cependant,

ce n’est pas ce qui intéresse
les voleurs, mais plutôt le

cuivre qui couvre la bobine.
M. B.

Un véhicule utilitaire de type
Kangoo a été volé lundi dernier,
en plein centre-ville d’Aïn Defla,
peu après midi.

A l’origine, le propriétaire quitte son
véhicule en laissant le moteur en marche
et les portières non fermées pour effectuer
un menu achat.Mal lui en prit puisqu’un
individu, qui se trouvait là par hasard
saute, trop tenté par cette aubaine, prend
la place du chauffeur et démarre en trom-
be pour disparaître. Le propriétaire dépo-
se une plainte au commissariat central
dans l’heure qui suit. Les enquêteurs mis

sur l’affaire commencent par recueillir des
témoignages sur les lieux du vol. Les infor-
mations recueillies sont minces mais,
recoupées avec le fichier, permettent aux
policiers de porter leurs soupçons sur un
certain B. A. âgé de 42, demeurant à Aïn
Defla. Forts de ces renseignements, les
policiers se mettent à la recherche du sus-
pect qui est interpellé le lendemain. 

Pressé de questions et ne possédant
aucun alibi le disculpant, il est en plus  for-
mellement reconnu par les témoignages
qui l’accablent. Selon nos sources, il finit
par reconnaître son forfait et conduit les
policiers à l’endroit où il avait caché le

véhicule volé avec tous ses papiers, dans
un endroit isolé situé à l’entrée nord de la
ville de Mekhatria à 8 km à l’Est de Aïn
Defla.

Présenté au magistrat instructeur mer-
credi, il a été placé sous mandat de dépôt.

Cependant, il faut reconnaître que
quelque part, le comportement de certains
conducteurs qui laissent leur véhicule
ouvert et le moteur en marche constitue
presque un appel au vol sans compter le
risque d’accident qui relève du possible
surtout quand il arrive qu’un enfant en bas
âge soit  laissé dans le véhicule.

Karim O.

Recrudescence 
des accidents 
de la route

Des accidents de la circulation sont venus
cette semaine allonger la liste des drames de
la route. Le premier accident s’est produit sur
la RN7 reliant la ville de Sidi-Bel-Abbès à Sfi-
sef, lorsqu’un jeune âgé de 16 ans, sur un
vélo, a été fauché par un véhicule léger au
niveau de la localité de qariet Belbouche (Sfi-
sef).

Le deuxième a eu lieu sur la rocade de la
ville de Sidi-Bel-Abbès lorsqu’une mobylette
avec deux passagers à bord, voulant éviter le
cortège  d’un mariage, a percuté un poteau
électrique. L’on déplore 1 mort et un blessé
grave. Le troisième a causé la mort à un
homme âgé de 46 ans qui était sur une moto.

Il a été percuté par un véhicule à haï Sidi-
Bouazza-Gherbi, dans la ville de Sidi-Bel-
Abbès.

Un chien enragé 
sème la panique

à Ras-El-Ma
Un chien errant enragé s’est attaqué,

mardi dernier, à d’autres canidés et semé la
panique dans la localité de Ras-El-Ma. Le
chien a été retrouvé mort quelques heures
après dans un chantier en construction alors
que deux chiens ont été abattus. Les car-
casses ont été ensevelies.

A.M.

CHLEF
Un voleur d’ovins 

arrêté par les citoyens
à Labiod Medjadja

AÏN DEFLA

Un voleur de voitures sous mandat de dépôt

SIDI-BEL-ABBÈS

BLIDA : C’EST LA BOBINE DE CUIVRE QUI ÉTAIT VISÉE

Vols spectaculaires
de transformateurs électriques

Depuis le début du Ramadan dernier, un nouveau
phénomène de vol de transformateurs électriques
aériens est apparu à Blida. 

Les représentants du
bureau de la Ligue des
droits de l’homme de
M’sila dénoncent ferme-
ment le silence des auto-
rités locales sur la situa-
tion déplorable qui
touche plus de 400 tra-
vailleurs d’Algal-Plus,
une unité de transforma-
tion d’aluminium de M’si-
la en grève depuis le
mois de mai dernier.

MILA
Crime barbare contre

ascendant 
à Oued Athmania

La paisible ville de Oued Athmania, à une
quarantaine de kilomètres au sud du chef-lieu
de la wilaya de Mila, s’est réveillée mercredi
dernier, sur la nouvelle d’un parricide, d’une
rare atrocité survenu en plein centre-ville. 

La victime, F. Mohamed, âgée de 81 ans,  a
été égorgée à la rue du 1er-Novembre, vers
8h30 du matin, par son propre fils, F. Djamel
âgé de 49 ans. Un malade, dépressif, qui a été
pris  d’une crise de démence, pour des raisons
que seule l’enquête en cours pourra détermi-
ner. 

Décédée sur le coup, la victime a été trans-
portée à la morgue de l’hôpital de la ville pour
autopsie, alors que l’assassin, pris en flagrant
délit, a fait l’objet d’arrestation pour meurtre
avec préméditation, en attendant l’aboutisse-
ment de l’enquête qui déterminera les circons-
tances du crime.

A. M’haimoud
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